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3. LA MOBILISATION DES RESSOURCES

1. INTRODUCTION
L’un des phénomènes marquants de notre époque est sans 
doute la grande mobilité des hommes sur la planète, et 
dans toutes les directions. Le Mali, pays encastré en 
Afrique de l’Ouest, sans accès immédiat au littoral, 
n’échappe pas à cette situation.

En 2000 une somme avoisinant 113 milliards de FCFA par le 
circuit bancaire auxquels il faut ajouter près de 61 milliards
rapatriées dans les valises et les poches des voyageurs. (Source : 
V. Hertrich & S. Keïta, 2003). 

L’émigration a permis en 20 ans pour le seul cercle de Yélimané
(région de Kayes) par exemple, la réalisation de : 
11 dispensaires, 7 maternités, 70 salles de classes, une 
bibliothèque, 45 logements de maîtres, 12 pharmacies, 180 
puits et forages, 5 châteaux d’eau, 6 petits barrages de retenue
d'eau, 14 medersas, 19 coopératives, un bureau de poste, 45 
mosquées (Keïta : 2000).

Tout en s’impliquant dans le développement à la base, les migrants 
maliens prétendent également prendre place dans la gestion de 
l’Etat à travers le Haut Conseil des Maliens de l'Extérieur.

CONCLUSION
Les migrants étant engagés dans un processus 
d’accumulation globale des ressources sociales et 
politiques constituent un obstacle à une accumulation 
économique et politique différenciée. Or, le développement 
économique est difficile à mener sans cette différenciation 

2 REPARTION DES MALIENS DANS LE MONDE
Maliens vivant à l'extérieur : 3 761 530.
Afrique : 96,5 % (Côte d'Ivoire, les deux Congo, Gabon, 
Cameroun, Zambie, Afrique du Sud)
Europe : 2,7 % (France, Italie, Espagne)
Amérique : 0,1 % (USA, Canada)
Asie : 0,7 % en En dehors d’un recensement exhaustif de la 
colonie malienne à l’étranger, la 
(Source : Délégation Générale des Maliens de l’extérieur, 2000) 


